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Le tangue permet une chasse populaire très ancrée dans les hauts de l’île. Elle 

est enivrante car elle permet de côtoyer les milieux les plus sauvages et les plus 
inaccessibles.  
C’est une chasse silencieuse car elle se pratique sans arme à feu. Le chasseur 
prélève l’animal grâce à son auxiliaire, son chien. 
Autrefois, ce gibier était considéré comme le cari (plat traditionnel) du pauvre et 
son prélèvement se faisait presque toujours en famille.  
Aujourd’hui, cette chasse sportive est devenue une « institution », un moment 

incontournable de la saison. 
L’ouverture est vécue de manière passionnée par un demi-millier de chasseurs 

gourmets. Le cari tangue est tout simplement une merveille d’odeur épicée. 
Malheureusement, la valeur marchande devient problématique et encourage le 
braconnage toute l’année.  

Ce phénomène inquiétant a obligé l’île à se doter d’un plan de gestion 
cynégétique afin de mieux connaître les prélèvements des chasseurs.  

 
Il existe plusieurs genres de tangues, celui de La Réunion est originaire de 
Madagascar et s’appelle Tenrec ecaudatus. C’est un petit mammifère caractérisé 

par la présence de poils durs concentrés sur la nuque, dépourvu de queue. 
L’adulte a un museau de quelques centimètres faisant office de groin, de petites 

oreilles d’une longueur de 2 cm en moyenne. Les pattes sont composées de 5 
doigts pourvus chacune de griffes. 
Son cycle biologique est marqué par une phase d’hibernation; une phase 

d’activité; une phase de reproduction ; et enfin de la période des naissances. 
La gestation chez la femelle est connue pour être d’une soixantaine de jours. Son 

pelage est de couleur brune à grisâtre selon certains chasseurs. Chez les 
juvéniles, le pelage est strié noir et blanc.  
Très tôt, les petits sortent du terrier et marchent en file indienne pour suivre leur 

mère et se mettre à la recherche de nourriture. A la fin de l’hibernation à La 
Réunion, le mâle sort de son terrier avant la femelle vers la mi-août. Le mâle se 

met en quête d’eau, puis de nourriture avant de se mettre à rechercher une 
femelle pour s’accoupler. 


